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Une belle rencontre entre cet homme et Jésus. L’homme cherche, voudrait bien 

avancer sur le chemin de la vie éternelle. Il voudrait bien réussir sa vie. Et il faut tout 

pour. Il respecte la loi, il est engagé dans le respect, le service, l’amour des autres.Il a 

une belle vie. Mais cela ne suffit pas. Il y a ce regard de Jésus posé sur lui, cet amour 

qu’il lui offre. Une rencontre qui va venir changer sa vie. Jésus l’invite à se 

désemcombrer, à se libérer. Mais dans sa liberté, il ne va pas le faire. Il va s’en aller 

sombre et triste. Il ne va pas se mettre à la suite de Jésus. Plus loin, Jésus explique aux 

disciples cette urgence de quitter, c’est-à-dire de faire des choix pour ne pas être 

encombré, pris, occupé, dominé. Jésus ne dit pas qu’il ne faut plus du tout avoir de terre, 

de familles, qu’il ne faut plus rien posséder du tout… non, il dit qu’il ne faut pas se laisser 

prendre par ces richesses. Sinon, nous sommes trop larges et nous ne pouvons plus 

passer par la porte étroite… il faut enlever les charges pour pouvoir avancer. Il faut 

donc faire des choix difficiles pour pouvoir être plus libre… et Jésus emploie plusieurs 

fois le mot : oui, c’est difficile, c’est vraiment difficile de suivre le Christ. Ces décisions 

que nous devons prendre ne sont pas toujours comprises… elles vont avec des 

persécutions… c’est-à-dire des incompréhensions, des rejets, des conflits… 

Aujourd’hui, en ce dimanche, nous prions, nous nous ouvrons à la création. Le Pape 

François nous a alerté il y a cinq ans, à prendre conscience de la situation, et à faire des 

choix pour le respect de cette création que Dieu nous a confiée. Pour cela il y a aussi 

des choix à faire. Il nous faut nous désencombrer, nous alléger. Il y a une conversion à 

vivre. Nous voyons bien qu’autour de nous il y a des avancées mais il y a encore 

beaucoup à faire pour que  la maison commune soit sauvegardée. C’est difficile… mais 

il en va de notre avenir. Et comme tout est lié, comme dit le Pape, chacun à notre place 

nous pouvons y travailler. 

Mais Jésus nous redit également aujourd’hui que c’est Dieu qui est le seul Sauveur… 

nous ne pouvons pas agir seul de notre côté… nous arriverons à des impasses. Mais 

pour Dieu rien n’est impossible. C’est lui qui nous le promet et il nous accompagne. 

Donnons-lui toute la place et ce Royaume promis nous sera donné. C’est cette 

espérance qui nous habite. C’est dans cette espérance que nous pouvons nous 

rapprocher de la nature, en prendre soin, recevoir ce qu’elle a à nous donner. Dans ce 

sens que nous pouvons nous ouvrir aux autres. Il nous faut nous libérer et le don de 

Dieu ne manquera jamais. 

Etre baptisé aujourd’hui c’est accueillir ce don gratuit de Dieu. Avec Thelma entrons 

dans ce salut. Pour Dieu tout est possible. 

 


